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ÉDITORIAL

Toutes les rencontres annoncées dans ce magazine sont à prendre avec du recul, car nous ne  
savons pas si elles pourront avoir lieu. Pour cette raison nous vous invitons à consulter les  
feuillets dominicaux et les affiches sur les portes des églises.

Vous pouvez également contacter les secrétariats ou les prêtres de votre paroisse.

Carême : dépasser le trop 
proprement humain
PAR GABRIEL ISHAYA

Qu’est-ce que le Carême ? Cette 
question peut paraître très simple. 
Mais de nos jours, rien ne peut 
laisser présupposer cela ! Pour 
d’aucuns, jeunes ou adultes, le 
sens de ce temps fort spirituel ne 
rime qu’avec quelques abnégations 
que chacun peut librement s’im-
poser pour « faire son Carême ». 
Dans cette perspective, la période 
de quarante jours dans le cadre du 
carême est comprise comme un 
temps propice à un simple exer-
cice de s’abstenir de quelque chose 
que l’on aime ou que l’on apprécie 
et la volonté affichée de s’en tenir 
mordicus jusqu’à Pâques ! Perçu 
de cette manière, le Carême se 
présente comme un défi que l’on 
se lance, une façon de parier avec 
soi-même ou avec un autre, por-
tant notamment sur certains de 
nos comportements, de nos habi-
tudes ou de nos appétits ! 

C’est vrai, il faut avouer que ce 
n’est déjà pas banal de savoir 
vaquer sur ses habitudes afin de 
se débarrasser de certains appé-
tits ou vices devenus incontour-
nables, ne faisant qu’un avec 
nous-mêmes, dans notre vie. Il 
n’empêche que cette manière de 
comprendre ce temps fort reste 

un peu réductrice de l’esprit du 
Carême. 

Le Carême comporte un sens plus 
profond que cela. Il vise à avoir un 
impact réel dans nos cœurs et sur 
notre corps, et, pour se faire, son 
motif spirituel doit dépasser le 
simple choix de l'abnégation ou 
abstinence de quelque chose, aussi 
noble que ce geste puisse l’être. En 
effet, si l'Eglise propose ce temps 
propice à tous les fidèles, c’est afin 
que se réalise pour chacune et 
chacun le vœu de Carême : une 
conversion profonde ! 

Certes, notre conversion passe 
nécessairement par une certaine 
abnégation, mais elle implique 
que toute action et tout aspect de 
notre fibre, de notre être se laisse 
transformer ou se conformer au 
Christ. Dur-dur ! Mais Carême, 
n’est-ce pas justement le courage 
de volontairement passer qua-
rante jours et nuits dans le désert 
avec le Seigneur ? 

Chrétiens, vivant dans le grand 
confort de notre contexte ambiant, 
nous sommes de plus en plus 
enclins à réduire l’exercice de 
Carême à des petits « sacrifices » 
comme supprimer l’alcool, se 
dispenser de télé, fumer un peu 

moins… etc. Mais tous ces efforts, 
nous les savons bien dérisoires par 
rapport aux conforts et grands 
luxes qui nous sont devenus tel-
lement habituels et auxquels nous 
nous agrippons jalousement. 
Aussi, des fois, là où il peut s’avé-
rer de faire un effort supplémen-
taire, nous préférons négocier 
avec Dieu selon nos conditions 
plutôt que selon les siennes. Après 
tout, Dieu exige trop de nous…

Toutefois, pour que la conversion, 
la véritable métanoïa * qui est au 
cœur du message évangélique 
de Jésus ait lieu en nous, peut-
être devrions-nous permettre à 
Dieu de pénétrer tous les aspects 
de notre vie. Pour cette raison, 
durant le Carême, nous sommes 
appelés à vivre autrement, à 
« sacrifier » même ce qui nous est 
le plus cher, selon le sens originel 
du mot : « sanctifier ». Et quand 
nous rendons quelque chose 
saint, nous le mettons à part, le 
donnons à Dieu. Ainsi, nous le 
retirons de notre usage trop pro-
prement humain, souvent pure-
ment égoïste. 

* Métanoïa : (Google définition)  
[…] signifie « changement de vue »  
ou « changement de regard » qui voit  
la pensée et l’action se transformer  
de façon importante, voire décisive.
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 Epiphanie                                                                                                                                            

Calendrier paroissial

Mardi 1er 20h Soirée d’information sur les semaines de jeûne en Carême
Jeudi 3 14h30 Groupe OzanamGroupe Ozanam
Vendredi 4 14h30 Journée mondiale œcuménique de Prière à l’église de l’Epiphanie
Jeudi 10 14h30 Mouvement chrétien des retraités à Sainte-Marie du Peuple
Mardi 15 19h Conseil de paroisse
Mercredi 23 20h Table de la P(p)arole au Petit-Saconnex
Lundi 28 19h15 Réunion des lecteurs et auxiliaires

En mars  sous réserve voir page 2

Messe dominicale tous les dimanches à 11h 
Les jeudis scolaires, 20h Groupe des Jeunes (GdJ)

Les 19 et 20 mars le groupe des ados partira en w-e à Angoin, près de Taizé.

Au livre de la vie
Sont entrés dans la lumière du Ressuscité
Maria Rigamonti, le 8 janvier, à la maison de Vessy
Giovanni Pullara, le 17 janvier, anciennement au 39 Lignon
Rafaele Luigi Nobile, le 25 janvier, au 7 Lignon

« Que le Dieu de la Vie leur fasse découvrir la splendeur de sa gloire »

Quelques nouvelles du Mouvement chrétien des retraités (MCR)
Même fête, deux regards

PAR AGNÈS ET MARIE

Paroissiennes de l’église de l’Epiphanie pour 
Aïre-Le Lignon, nous nous retrouvons chaque mois 
chez nos voisines et amies de la paroisse de Sainte 
Marie du Peuple à Châtelaine.
En ce 6 janvier, la messe, que préside notre aumônier 
le Père Augustin, nous rassemble et nous donne un 
temps d’adoration dans la louange devant l’Enfant 
Jésus.
L’invisible est devenu visible.
L’étoile révèle à toutes les nations, à toutes et tous de 
bonne volonté, que le Sauveur de notre humanité est né.

Gaspard, Balthazar et Melchior nous y conduisent. 
Comme Père Augustin vient de l’immense conti-
nent africain, nous sourions en imaginant que Mel-
chior partage notre messe et le goûter qui suit.
Père Augustin, prêtre dans notre unité pastorale, 
redonne un éclat à notre foi et nous lui sommes 
reconnaissantes pour cet élan vivifiant.
Merci à nos amies de Sainte-Marie du Peuple qui 
nous accueillent chaleureusement depuis la rentrée. 
En ce jeudi où nous fêtons l’Epiphanie, des brioches 
et galettes accompagnent un thé bienvenu, merci à 
Geneviève pour sa galette.
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 Epiphanie  

Mois de janvier à l’Epiphanie

Le groupe de méditation proposé à Sainte-Marie du Peuple change de forme.  
Vous trouvez en pages 8 et 9 de ce magazine le papillon informatif :  
« Méditation et spiritualité » proposé par Clément Gössi.

Le dimanche de la Semaine de 
prière pour l’unité des chrétiens, une 
célébration œcuménique a été vécue 
à l’église de l’Epiphanie. Le pasteur 
Philippe et le Père Gabriel ont eu à 
cœur de répondre aux besoins d’unité 
de leurs paroissiens réunis.

Tous les lundis, passionnées et débutantes se retrouvent pour un atelier de couture au centre paroissial protestant. Certaines 
travaillent déjà en vue du marché de Noël 2022, d’autres s’entraident dans des créations comme dans des réparations.

PHOTOS : VIB ET JADE
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 Epiphanie  

Questionnaire pour le synode 2022
PHOTOS : JADE

Le 30 janvier, pendant la messe, l’assemblée fut sépa-
rée en petits groupes, chacun ayant reçu à son entrée 
une petite pastille de couleur. Ce moment de déplace-
ment se fit assez rapidement. Pour chaque carrefour, 
un membre du Conseil de communauté avait choisi 
une question qui fut débattue par les personnes pré-

sentes. Le responsable du groupe nota les réponses. 
Le tout, réécrit, sera envoyé en tant que réponse 
commune des paroissiens de l’Epiphanie, par le Père 
Gabriel, à l’Evêché. D’autres réponses seront jointes 
à cet envoi, car plusieurs paroissiens  ont répondu 
individuellement au questionnaire ces dernières 
semaines, ainsi que le groupe des jeunes.

Après les lectures, 
de petits groupes 
s’essaiment  
dans l’église.

Ici le groupe animé par Jean-Marie, 
réuni derrière le mur des apôtres.

Après ce temps, la messe 
reprend son cours selon  
la liturgie habituelle.
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 Sainte-Marie du Peuple                                                                                                                

Calendrier paroissial
Célébration des messes : chaque dimanche à 9h30 / En semaine, le mercredi à 8h30

Un 6 janvier, une fête de l’Epiphanie pas comme les autres

PAR : JV | PHOTOS : ID

Les membres du Mouvement Chrétien des Retraités 
(MCR) des paroisses de Sainte-Marie du Peuple et 
de l’Epiphanie (Lignon) ont décidé en septembre de 
former un seul groupe. 
En effet, les deux groupes se sont essoufflés, car plu-
sieurs membres sont partis en EMS ou ont rejoint le 
Père. Malheureusement, pas de nouvelles recrues se 
sont jointes à nous.
Alors, avec un immense plaisir, nous avons fêté 
l’Epiphanie lors d’une messe très chantée et joyeuse, 
puis les rois ont été tirés lors d’un délicieux goûter, 
entrecoupé de petites histoires. Tous les participants 
ont été très heureux de se retrouver pour ce beau 
moment convivial, qui a permis de bien démarrer 
cette nouvelle année.
Bien entendu, ce groupe accueille toutes nouvelles 
personnes de tout âge, messieurs bienvenus.                                 
Les prochaines rencontres ont toujours lieu le jeudi 
à 14h30 au centre paroissial de Sainte-Marie. 
Voici les dates de ce printemps : 10 mars, 12 mai et  
9 juin avec un repas de clôture.

Notre petit loto annuel aura lieu dans l’après-midi 
du samedi 23 avril, vous trouverez plus d’informa-
tions dans le bulletin du mois d’avril.
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 Saint-Pie X                                                                                                                                  

Vente de la petite brocante pour la paroisse Saint-Pie X
Les responsables du stand de la petite brocante vous proposent une vente d’objets et de bibelots 
divers dans la grande salle paroissiale de Saint-Pie X les samedis de 10 à 16h.

Sacrement de la confirmation

PAR LE PÈRE GABRIEL | PHOTO : ERIKA, MANON ET ELISE

Le 16 janvier dernier, ont reçu la confirmation des mains de notre évêque Mgr Charles Morerod op : 
Alexandre MARTINEZ FERRERA, Elise GOBET, Erica VINCENTE, Federico MONTANARI,  
Javier RODRIGUEZ, Manon BAPST et William TUMBA.
Nous les félicitons et les accompagnons de nos prières pour témoigner de l’amour du Christ.

Le comité de la Chapelle  
Notre Dame de Lorette à Cointrin
s’est réuni courant janvier pour une soirée festive.

PHOTO : HUONG STUDER

Est entrée  
dans la lumière  
du Ressuscité

NANZER AGNES, le 12 janvier 

« Frappe à ma porte, 
Toi qui viens me déranger, 
Frappe à ma porte, 
Tu viens me ressusciter.
Je ne sais ni le jour, ni l’heure, 
mais je sais que c’est toi, 
Seigneur ! »
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 Saints-Philippe et Jacques                                                                                                                    

Messe dominicale à l’église Tous les samedis à 18h  sous réserve de changements

Les messes à 18h ; chapelets les vendredis à 17h35 ; adorations à 17h le 1er vendredi du mois qui avaient lieu 
à la chapelle avant la pandémie, seront célébrés à l’église les vendredis aux mêmes horaires et ce, jusqu’à 
nouvel avis.

Calendrier paroissial

Samedi 5 18h Messe 
Samedi 12 10h 

18h
Catéchisme première communion 2e année 
Messe

Dimanche 13 9h30  Catéchisme première communion 1re année
Samedi 19 18h Messe
Samedi 26 10h 

18h
Catéchisme première communion 2e année 
Messe avec la chorale LE PASSE SANITAIRE SERA DEMANDÉ

Dimanche 27 9h30 Catéchisme première communion 1re  année

Rencontres en mars  sous réserve de changements

Pour les autres rencontres encore non prévues à ce jour, veuillez consulter les feuilles dominicales du 
mois de mars.

Au livre de vie
Est  entrée dans la lumière du Ressuscité
Mme Denise PASQUIER, le 19 décembre 2021

Qu’elle repose en paix et que sa famille puisse se 
sentir entourée et soutenue par l’Amour de notre 
Seigneur.

INFORMATION  
IMPORTANTE :
L’utilisation des anciens BVR orange est limi-
tée au 30 septembre 2022. Passé cette date, 
les paiements seront refusés par la poste. 
De nouveaux bulletins de versement avec 
QR code sont dès à présent à votre disposi-
tion, soit à l’entrée de l’église soit au secréta-
riat.

Beau moment de partage avec nos frères et sœurs protestants 
lors de la célébration œcuménique du 22 janvier  
pour la Semaine de prière pour l’Unité des Chrétiens.

PHOTO : CHANTAL

(Suite après la partie romande)



VIE DE L’ÉGLISE À GENÈVE
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Prochaine parution : avril 2022
Vos informations et nouvelles sont à commu niquer à : myr.bettens@gmail.com ou à :  
ECR / Vicariat épiscopal, Vie de l’Eglise à Genève, rue des Granges 13, 1204 Genève.
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PHOTO : DR

Vous prenez une année sabba-
tique ? 
– Non, pas une année, seulement 
quatre mois. 
Vous allez vous reposer ? Partir 
loin ? 
– Il ne s’agit pas de prolonger mes 
vacances, mais d’un temps de res-
sourcement et de formation qui 
permettra d’exercer encore mieux 
mon prochain ministère. 

En effet, chaque agent pastoral, 
prêtre ou laïc, peut demander, 
après huit ans de ministère, un 
temps sabbatique de quatre mois 
(non cumulable). Il établit un 
projet, le présente au Service de 
la formation du canton, en vue 
d’une validation par le Conseil 
épiscopal. Dans la pratique, il n’est 
pas si facile de prendre ce temps 
sabbatique en pleine activité, car 
nous n’avons pas de « rempla-
çants » attitrés. Un changement 
de ministère peut offrir une belle 
opportunité pour ce temps de res-
sourcement.

C’est donc ce que je vais faire 
avant de laisser la charge de 
vicaire épiscopal, l’été prochain. 
Pendant ce temps sabbatique qui 
commence ce 1er mars, j’irai visi-
ter des lieux d’Eglise novateurs 
et inspirants, comme la basilique 

du Sacré-Cœur à côté de la gare 
de Grenoble, les maisons d’Eglise 
dans le diocèse du Havre, les dif-
férents « tiers-lieux » d’Eglise qui 
offrent une pastorale complémen-
taire aux paroisses dans le dio-
cèse de Lille. Je vous en parlerai 
probablement dans un prochain 
billet. Je profiterai de ce temps 
sabbatique pour écrire un qua-
trième livre : j’aimerais raconter 
aux jeunes comment va se passer 
leur messe de confirmation. Je 
cheminerai aussi une quinzaine 
de jours depuis Genève vers Saint-
Jacques-de-Compostelle. Pendant 
ces quatre mois, les affaires cou-
rantes du vicariat seront gérées 
par mes adjoints Isabelle Nielsen 
et Michel Colin. 

Vous le voyez, le temps sabbatique 
fait partie de la « formation per-
manente ». Les agents pastoraux 
sont également invités à prendre 
une semaine chaque année pour 
des formations, en plus des ses-
sions cantonales et diocésaines 
et je les y encourage car cela nous 
permet d’améliorer la qualité de 
notre ministère à votre service. 
C’est d’ailleurs valable pour toute 
personne. Alors, recevez ce bil-
let comme un encouragement 
à prendre du temps pour votre 
propre « formation permanente » !
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Communication reste néanmoins la cheville ouvrière 
de l’Eglise catholique romaine-Genève (ECR). 
Frédéric Chevalier, son responsable, n’a qu’un souhait : 
créer des synergies au travers de projets pour faire 
rayonner l’Eglise à Genève.

PAR MYRIAM BETTENS | PHOTOS : ECR

Frédéric Chevalier ne le cache 
pas : « L’argent ne tombe pas du 
ciel et la première mission du ser-
vice reste clairement de mener des 
campagnes de recherche de fonds 
pour financer l’activité pastorale 
à Genève. » De fait, la séparation 
claire entre l’Eglise et l’Etat du 
canton ne permet pas à l’ECR de 
toucher des subventions ou un 
impôt ecclésiastique obligatoire 
comme c’est le cas dans certains 
autres cantons. Son budget de 
fonctionnement est donc financé 
en partie par des donateurs. 
« Aujourd’hui, un grand nombre 
de catholiques se situe plutôt dans 
une catégorie de personnes éloi-
gnées de l’Eglise. Nous dévelop-

pons donc d’autres canaux pour 
entrer en lien avec eux. » 

Le service a élargi l’offre digi - 
tale sur le site internet de l’Eglise 
en proposant notamment des 
actualités, des témoignages et 
réflexions sur des thématiques 
spirituelles et de foi. Pour se rap-
procher des catholiques et des 
Genevois, des événements sont 
organisés, lors desquels « l’Eglise 
sort de ses murs et va à la ren-
contre des gens ». Des manifes-
tations telles que le festival de 
films IL EST UNE FOI invitant la 
communauté genevoise à des ren-
dez-vous cinéma dans les salles 
obscures du Grütli, ou encore lors 
de l’exposition de 2020, L’Homme 
debout, qui a permis aux visiteurs 
d’admirer cinq expositions d’art 
et d’écouter cinq concerts de 
musique classique.

Actuellement, le projet principal 
du service concerne le finance-
ment de l’aménagement de la  
Maison d’Eglise. Le Vicariat, 
ainsi que d’autres services de 
l’ECR, déménagera dans les murs 
de l’actuel Sacré-Cœur, situé à 
la pointe de la Plaine de Plain-
palais. « Nous voulons vraiment 
développer ce lieu pour que les 
pastorales puissent y trouver un 
lieu accueillant et déploient ainsi 
leurs activités de manière à faire Campagne pour l’exposition L’Homme debout sur les TPG.
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Au service, mais comment ?
De quelle manière avez-vous développé l’offre de l’Eglise en contexte de pandémie ?
Frédéric Chevalier : Nous avons cherché à nous rapprocher de nos fidèles. D’une part, avec le 
développement des messes du Vicaire épiscopal retransmises sur la chaîne YouTube de l’ECR, 
mais également par des courriers afin de leur signifier que nous sommes proches d’eux dans 
cette situation difficile. Nous avons également demandé aux prêtres et agents pastoraux des 
différentes paroisses d’identifier les personnes qui se trouveraient seules et d’aller à leur ren-
contre.

Quel « service » apportez-vous aux catholiques genevois dont on ne se rend pas compte ?
FC : Il s’agit de mettre en lumière ce que font nos agents pastoraux, nos prêtres, nos  
bénévoles sur le terrain, afin que les catholiques connaissent mieux la pluralité des activités  
et missions accomplies par l’ensemble des collaborateurs de l’Eglise, en plus des célébrations, 
soit sur le site internet, au travers du journal Regard ou encore lors des campagnes d’appel de 
fonds. Nous mettons tout en œuvre pour leur donner la parole sur nos supports de communi-
cation.

rayonner encore plus l’Eglise à 
Genève. » En quittant la colline 
de la Vieille-Ville, le Vicariat et 
l’ECR témoignent d’une réelle 
envie « d’être plus proche des 
catholiques et simplement des 
Genevois. Cela tout en offrant un 
pôle d’échanges, un lieu ressource 

au centre-ville où les gens pour-
ront venir prier, suivre des confé-
rences et même manger  » dans 
le restaurant qui verra le jour au 
Sacré-Cœur, conclut Frédéric 
Chevalier sur son rire communi-
catif.

L’offre en ligne a été élargie avec notamment des messes filmées durant la période Covid.
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… PAR MYRIAM BETTENS

… Pour se mettre en retrait et méditer
PHOTO : DR

La Communauté Don Camillo, à Montmirail (NE), pro-
pose une retraite touchant « la tête, le corps et le 
cœur ». Elle aura lieu du mardi 19 au dimanche 24 avril 
2022 et permet de vivre une vraie rencontre avec le 
Christ, de faire une grande place au questionnement et 
au doute, de revisiter la foi de son baptême, de partager dans des ateliers créatifs 
et d‘intérioriser la Parole par le mouvement. Cette retraite sera animée par Anne 
Deshusses-Raemy (théologienne), Heiner Schubert (théologien), Isabelle Gotti 
(animatrice), Myriam Fonjallaz (animatrice) et Françoise Crausaz (animatrice).  
Au prix de : Fr. 665.–/personne en chambre individuelle et pension complète ou 
de Fr. 570.–/personne en chambre double, pension complète. Frais d‘animation : 
Fr. 200.–/personne. Inscriptions possibles jusqu’au 19 mars 2022. Plus de rensei-
gnements : a.deshussesraemy@gmail.com ou au 076 693 36 02. 

… Pour découvrir Genève autrement
PHOTO : DR

Une visite guidée de Genève et ses secrets les mieux gardés : 
passages cachés, place lumineuse, êtres étranges ou encore 
portes énigmatiques font partie des informations qui vous se-
ront divulguées par un guide professionnel passionné. Départ 
tous les samedis à 10h au Quai du Mont-Blanc 2, en bas des 
escaliers au niveau des bateaux. Durée : 2 heures. Prix : Fr. 20.– 
(adultes), Fr. 10.– (enfants/réduit). Renseignements et inscrip-
tions : info@geneve.com ou au 022 909 70 00.

… A visionner au chaud à la maison
PHOTO : DR

« Roberto, alias ″Touch″ est adolescent quand il commet ses 
crimes. Il grandit en prison. C’est l’héroïne qui a poussé Ryan au 
vol et à la violence. Leurs destins sont étroitement liés à celui du 
ghetto américain de Newark et depuis peu à celui de Brother 
François dont ils se sont liés d’amitié. « Ce jeune ingénieur et 
artiste français a tout quitté pour devenir frère franciscain et 
vivre pauvre parmi les pauvres », décrit en quelques mots le sy-
nopsis du film réalisé par Arnaud Fournier Montgieux. Plus de 
deux ans auront été nécessaires au réalisateur pour s’immerger et resituer en images la réalité 
des frères franciscains du Renouveau. Brother : documentaire à découvrir à partir du 8 mars en 
DVD et VOD sur www.sajedistribution.com
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Les jeunes sont en quête d’absolu, dit-on. 
Pour ma part, cela s’est traduit à l’époque 
par un attrait pour la vie sacerdotale : 
Dieu me voulait là illico prestissimo, au 
risque sinon de rater ma vie de foi et ma 
vie tout court. C’est du moins la percep-
tion binaire que j’avais alors de la « voca-
tion » : y répondre ou passer à côté, en 
ayant manqué de sauter dans le train en 
marche.
Comme dans la Bible, les choses ne se 
passent pas comme prévu quand Dieu – 
et non l’image qu’on s’en fait ! – s’y mêle 
vraiment. Discerner sa vocation pour 
répondre à un appel – et choisir un état 
de vie – ne consiste pas à suivre aveuglé-
ment un ordre de marche ou un « plan 
de carrière » arrêté de toute éternité. 
Dieu nous parle et nous guide au cœur 
du quotidien et des circonstances par-
fois tumultueuses de nos existences avec 
beaucoup plus de subtilité, de pédagogie, 
de patience et d’humour qu’avec les gros 
sabots et les ornières que nous endossons 
bien souvent quand nous le prions. 
J’ai mieux compris par la suite qu’il n’y 
a pas une voie avec ou sans Lui, mais 
un sens unique. Quel que soit finale-
ment l’itinéraire emprunté (prêtrise ou 
mariage), nos pas sur les chemins de 
traverse sont à coup sûr inscrits dans les 
siens. « Je suis le chemin », nous dit Jésus. 
L’important n’est-il pas dès lors de ne pas 
perdre pied sur la route ?

PAR PASCAL ORTELLI | PHOTO : DR
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arrive pourtant que certains religieux et religieuses dis-
cernent que leur place n’est plus là. Eclairage sur les mo-
tivations qui les poussent à quitter la vie consacrée et les 
implications de la remise en cause de leur engagement.

PAR MYRIAM BETTENS
PHOTOS : JEAN-CLAUDE GADMER, PXHERE, DR

« Les responsables de l’Eglise 
ne sont pas vraiment préparés 
à ce type de situations », affirme 
Maxime Morand, consultant en 
ressources humaines et lui-même 
prêtre ayant quitté le ministère. 
De nombreuses personnes se 
sont adressées à lui au moment de 
quitter une institution religieuse. 
Pourtant, « cette sortie est cano-

niquement assez simple à effec-
tuer », se souvient Geneviève*. 
« La supérieure générale m’a 
déliée de mes vœux. Elle a égale-
ment communiqué à l’évêque ma 
décision de partir. Pour ma part, 
j’ai rencontré ce dernier au tout 
début de mon temps d’exclaus-
tration », poursuit-elle. Après plus 
de trente ans de vie communau-

Dieu écrit droit avec des lignes courbes.

* prénoms d’emprunt
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taire, elle décide de quitter son 
Institut qui lui accorde trois ans 
afin de vérifier que sa décision 
est juste. Des deux côtés, « il y a 
un processus de deuil à mener » 
et cette autorisation à vivre à l’ex-
térieur de sa communauté pour 
un temps défini fait partie d’un 
sain(t) cheminement de discer-
nement, juge Sœur Marie-Brigitte 
Seeholzer, supérieure des Ursu-
lines de Fribourg. « En congré-
gation, nous osons parler des 
questions de sortie, de fidélité à 
notre vocation ou de changement 
de communauté. Cette démarche 
me semble importante, à la fois 
dans une fidélité à soi-même et à 
l’appel de Dieu. »

Un faisceau de circonstances
« Ma vocation avec le Christ n’est 
plus dans ce style de vie », recon-
naît Geneviève qui refuse dans 
un premier temps d’accepter 
cette réalité qui s’impose peu à 
peu. Elle a également de plus en 
plus de peine à supporter « de ne 
pas être simplement Geneviève, 
témoin du Christ, mais unique-

ment Sœur Geneviève ». Presqu’à 
en perdre son identité. Matthieu*, 
quant à lui, prend conscience 
qu’il « attendait de la vie reli-
gieuse la réalisation de quelque 
chose qui ne s’est pas donné ». 
Néanmoins, il reste moine durant 
plus de vingt ans et ce n’est qu’au 
moment du premier confine-
ment qu’il reconnaît le sentiment 
d’oppression et d’enfermement 
qui le limite. Pour André*, c’est 
un faisceau de circonstances qui 
l’ont mené à reconsidérer son 
choix de vie, dont un important 
problème de santé. Il quitte sa 
communauté pour « cet ailleurs 
où il pourra servir Dieu d’un 
cœur plus tranquille ». Ces trois 
anciens religieux considèrent que 
leur communauté a accepté et 
accompagné moralement comme 
financièrement leur choix, ce qui 
n’est pas toujours le cas.

Des signes trompeurs
« Du jour au lendemain, je n’avais 
plus de communauté, plus de tra-
vail. Je n’existais plus », raconte 
Isabelle*. Un douloureux senti-

Un texte passé sous les radars
En octobre 2020, la congrégation romaine pour les instituts de vie consacrée et les sociétés de 
vie apostolique a publié Le don de la fidélité, la joie de la persévérance. Le texte, passé inaper-
çu, présente des « orientations » pour prévenir les abandons de vie consacrée ou, le cas échéant, 
les accompagner au mieux. Une sorte de guide pour accompagner les situations de séparation 
d’un Institut. Le document comporte trois parties. La première vise à mieux penser les situations 
de mal-être qui provoquent les crises. La deuxième veut soutenir l’effort de la persévérance par 
un accompagnement et un discernement adéquat. La troisième donne les normes canoniques 
en la matière. Cette partie s’achève sur le rappel de l’aide qui devrait légitimement être appor-
tée à celui quittant son Institut et la responsabilité inhérente à chacun : « Celui qui abandonne 
doit se poser des questions sérieuses sur les raisons de la perte de son choix vocationnel. Celui 
qui reste, sur la cohérence de son demeurer et ses éventuelles implications dans les causes de 
l’éloignement et de refroidissement de la persévérance de qui est parti. »

Les responsables
de l’Eglise 
ne sont pas vraiment 
préparés à ce type 
de situations.  
Maxime Morand
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ment « d’effacement » qu’elle ne 
cache pas. La petite communauté 
de femmes dont elle fait partie 
traverse alors une crise sans pré-
cédent. « A partir du moment où 
on a cette vocation, on ne veut 
pas décevoir Dieu, on veut faire 
sa volonté. Savoir porter sa croix, 
consentir à des sacrifices fait 
encore partie de l’enseignement  
et interpréter les signes qui nous 
disent de sortir comme une croix 
à porter mène droit dans le mur. » 
La jeune religieuse cherche du 
soutien auprès des frères qui les 
accompagnent spirituellement. A 
leurs yeux, c’est elle le problème : 
elle doit partir. Après le choc de 
cette annonce, une difficulté plus 
grande encore se présente. Elle 
ne peut prétendre au chômage, 
son emploi auprès des frères n’a 

jamais été établi contractuelle-
ment. En plus de cela, la commu-
nauté n’a pas cotisé pour elle à la 
prévoyance vieillesse. Mis à part 
Geneviève, dont la communauté 
a effectué toutes les démarches 
en ce sens, les autres témoins se 
sont tous retrouvés au sortir de la 
vie religieuse avec un trou béant 
dans l’AVS et le deuxième pilier. 
Certains d’entre eux ont d’ail-
leurs eu recours aux conseils de 
Maxime Morand pour parvenir à 
une « convention de sortie » avec 
leur congrégation. 

Le regard des autres
Outre l’aspect financier, ce chan-
gement de statut a aussi impliqué 
une grande part de culpabilité 
pour chacun des témoins. « Reve-
nir sur une parole donnée est 

Revenir sur une
parole donnée 
est extrêmement 
violent.
André

Outre l’aspect financier, le changement de statut implique une part de culpabilité.

Quitter sa communauté est un choix  
de vie difficile à évoquer.
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L’après de la vie religieuse
En France, le Réseau Véro (reseauvero@gmail.com), fondé en 2014, accompagne ces « ex » reli-
gieux. Il fonctionne essentiellement par le bouche-à-oreille, mais est connu des instances ec-
clésiales. Il favorise la rencontre amicale et apporte aussi un soutien matériel. Rien de similaire 
en Suisse. Plusieurs témoins relatent le recours aux conseils de Maxime Morand, appelé en 
renfort par les instances ecclésiales ou les religieux eux-mêmes. Le consultant accompagne, 
notamment, les personnes dans la négociation de « conventions de sortie ». Il a d’ailleurs publié 
en 2020 avec deux pasteurs, Cultures chrétiennes et pratiques ressources humaines, un ma-
nuel d’accompagnement dans les situations de la vie ecclésiale.

extrêmement violent », relève 
André. Echec, désaveu, infidé-
lité sont quelques exemples d’ex-
pressions employées à l’encontre 
de ces « démissionnaires », tous 
reconvertis professionnellement. 
Sœur Marie-Brigitte souligne 
« qu’on s’imagine parfois la vie 
religieuse comme quelque chose 
de trop statique », un idéal de per-
fection remis en question depuis 
Vatican II. « L’habit ne fait pas le 

moine, mais fait l’image qu’on 
a de lui », abonde Geneviève. 
Aujourd’hui, elle se dit témoin 
du « Verbe fait frère » et peut le 
transmettre sans avoir cette cou-
leur religieuse qui la précède dans 
toute relation. Comme les autres, 
elle est convaincue que le chemin 
emprunté n’est pas une rupture, 
mais une continuité de sa voca-
tion initiale.

Le chemin emprunté n’est pas une rupture, mais une continuité  
de la vocation initiale.

En congrégation,
nous osons parler 
des questions 
de sortie, de fidélité 
à notre vocation 
ou de changement 
de communauté.  
Sœur Marie-Brigitte, supérieure 
des Ursulines de Frbourg
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AMHERDT | PHOTO : DR

Cela n’est pas propre aux reli-
gieux, religieuses et personnes 
consacrées, qu’elles demeurent 
dans leur communauté ou qu’elles 
changent de vie. Tout être, à un 
certain moment de son chemin 
spirituel, est invité à vivre comme 
une seconde conversion, celle par 
laquelle, après l’enthousiasme 
des débuts, où il a l’impression 
de faire des choses POUR Dieu, 
il en vient à se laisser pleinement 
conduire par l’Esprit Saint, à lui 
donner le gouvernail de sa vie, et 
donc à faire désormais l’œuvre 
DE Dieu (opus Dei, en latin, au 
sens premier de l’expression).

C’est le cas du jeune homme riche 
(Marc 10, 17-22) dont aucun des 
trois évangiles synoptiques ne 
mentionne qu’il était « jeune ». 
Son désir, tel qu’il est formulé à 
l’adresse de Jésus en accourant 
vers lui et en se mettant à ses 
genoux, est plus que recomman-
dable : « Que dois-je faire pour 
avoir en héritage la vie éter-

nelle ? » Il appelle même le Christ 
« Bon Maître », entraînant la pre-
mière partie de la réaction du Fils 
de Dieu qui le renvoie au seul Bon 
Maître, le Père.

Puis l’homme abonde dans le 
sens de la deuxième partie de la 
réplique du Seigneur, en affir-
mant que « dès sa jeunesse », il a 
accompli les commandements 
du Décalogue (Exode 20, 12-16) : 
il n’a ni tué, ni commis d’adul-
tère, ni volé, ni proféré de faux 
témoignage. Admirable fidélité 
qui provoque un regard d’amour 
porté sur lui par Jésus !

Et pourtant, cela ne suffit pas, car 
voilà que retentit le second appel : 
« Une seule chose te manque, si 
tu désires te faire un trésor dans 
le ciel : va, vends ce que tu as, 
donne-le aux pauvres, puis suis-
moi. » Quelle radicalité ! Quelle 
exigence ! Le Seigneur veut que 
nous lui donnions tout, que nous 
lâchions la maîtrise de notre 
existence, que nous quittions la 
toute-puissance et que, comme 
Thérèse de Lisieux, nous nous 
jetions dans ses bras. Le texte ne 
dit pas si l’homme riche a accepté 
finalement de solder tous ses 
biens, qu’il avait abondants. Marc 
dit simplement qu’il s’en alla tout 
triste. 

Quelque orientation que nous 
prenions dans notre vie, que nous 
options pour un autre chemin ou 
que nous poursuivions dans la 
ligne de la vocation première, un 
abandon décisif dans les mains de 
Dieu est requis. Avec l’assurance 
que le Seigneur ne nous laisse 
jamais tomber.

Le jeune homme riche, vu par Heinrich Hormann.

Quelque orientation 
que nous prenions 
dans notre vie, que 
nous options pour un 
autre chemin ou que 
nous poursuivions 
dans la ligne de la 
vocation première, 
un abandon décisif 
dans les mains de Dieu 
est requis. 
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LE PAPE A DIT…
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Aux religieuses et religieux (2014), 
François les exhortait ainsi : « Ne 
cédez pas à la tentation du nombre 
et de l’efficacité, moins encore à 
celle de se fier à ses propres forces. 
Scrutez les horizons de votre vie 
et du moment actuel en veille 
vigilante. » Une façon de centrer 
ses énergies et objectifs de vie 
différemment, voire de quitter les 
Ordres pour plus de cohérence…

Une manière aussi de faire com-
prendre que le nombre dimi-
nuant de vocations religieuses 
est un signe… positif des temps 
modernes : on s’engage autre-
ment aujourd’hui, mais tou-
jours au nom de sa foi ! Voyez 
les jeunes : service humanitaire, 
ONG, défense de l’environne-
ment, des droits des minorités et 
autres LGBT+, bénévolat auprès 
des aînés, des handicapés, des 
malades… Aux JMJ, il n’a de cesse 
de leur répéter : engagez-vous sur 

le terrain social et politique « pour 
changer le monde » ! Il a eu cette 
formule à Rio (2013) : « Ne restez 
pas au balcon de la vie ! Enga-
gez-vous ! »

Pape autrement
Lui-même, comme pontife, fait le 
pape autrement : premier voyage ? 
Lampedusa ! Parmi les premières 
visites romaines, un bidonville ! 
Il se consacre à mettre les sans-
voix, les petits, les victimes de la 
pédophilie, les femmes battues, 
les itinérants, les pauvres non pas 
sur le devant de la scène, mais 
au cœur de l’Eglise, de sa raison 
d’être – celle de l’Eglise et celle de 
son pontificat. Emblématique : la 
statue du convoi de migrants sur 
la place Saint-Pierre qui, dépareil-
lant peut-être la vision d’optique 
voulue par Bernini, focalise le 
regard non plus sur un triomphe 
de l’esthétique baroque, mais sur 
l’essentiel du message évangé-
lique : « J’étais étranger et tu m’as 
accueilli. » Quitte à froisser un 
peu…

Laudato si’ !
Extrait, qui résume tout : « La 
sobriété, qui est vécue avec liberté 
et de manière consciente, est libé-
ratrice. Ce n’est pas moins de vie, 
ce n’est pas une basse intensité de 
vie, mais tout le contraire ; car, en 
réalité ceux qui jouissent plus et 
vivent mieux chaque moment, 
sont ceux qui cessent de picorer 
ici et là en cherchant toujours ce 
qu’ils n’ont pas et qui font l’ex-
périence de ce qu’est valoriser 
chaque personne et chaque chose, 
en apprenant à entrer en contact 
et en sachant jouir des choses les 
plus simples. »Ne restez pas au balcon de la vie, engagez-vous ! dit le pape François.
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La phrase que j’ai le plus répétée 
(dans quatre lettres pastorales) 
est : « L’Eglise, c’est l’Evangile qui 
continue »1. Si je tiens à le répéter, 
c’est que ce n’est pas évident, mais 
que c’est absolument souhaitable. 
Il me semble qu’on ne peut pas lire 
l’Evangile sans être très frappé par 
la personne de Jésus et que ce choc 
initial pousse à un approfondisse-
ment jamais achevé de cette ren-
contre. C’est Jésus lui-même qui 
nous répète : « Venez et voyez. » 
(Jean 1, 39)

Si on demande ce qu’est l’Eglise, 
peu de monde pense à citer le 
Christ, ou l’Evangile. On nous 
répond généralement en termes 
de morale. Bien sûr qu’il y a une 
morale dans l’Evangile ! Mais 
elle commence par cette conver-
sion qu’est la vie avec Jésus, sans 
laquelle les « valeurs chrétiennes » 
ne signifient pas grand-chose.

L’Evangile garde toujours une 
nouveauté, car le Saint-Esprit 
est source de jeunesse perma-
nente, même là où l’Eglise donne 
l’impression d’être déjà connue, 
voire trop connue, voire même 
nocive. Et certes nous lisons 
l’Evangile dans l’Eglise, sans 
avoir à refaire tout le chemin de 
la foi sur des questions comme 

« qui est-il, celui-là ? » (Luc 5, 21 ; 
7, 49 et 8, 25), « qui est-il, Sei-
gneur, que je croie en lui ? » (Jean 
9, 36), « Mais pour vous, […] 
qui suis-je ? » (Matthieu 16, 15) 
et « où demeures-tu ? » (Jean 1, 
38)… Nous lisons l’Evangile dans 
l’Eglise, mais ce n’est pas une 
raison pour vivre dans l’Eglise 
sans lire l’Evangile.

Tous les renouveaux dans l’his-
toire de l’Eglise ont été des renou-
veaux de sainteté, marqués par un 
retour à l’Evangile. C’est ce dont 
nous avons besoin. Lisons l’Evan-
gile, constamment, écoutons-le 
et que notre vie en soit marquée. 
En cette période de chemin 
synodal, demandons ensemble 
au Saint-Esprit, qui a inspiré les 
auteurs des Evangiles, de nous 
permettre d’en découvrir les 
richesses et d’en vivre !

1 Charles Journet, L’Eglise et la Bible, 
Editions Saint-Augustin, 

 Saint-Maurice, 1960, p.45.

Dans cette rubrique, L’Essentiel propose aux Evêques 
des diocèses de Sion et de Lausanne-Genève-Fribourg, 
à l’Abbé territorial de Saint-Maurice et à leurs représen-
tants de s’exprimer sur le sujet de leur choix. Ce mois, 
c’est Mgr Charles Morerod qui prend la plume.

PAR MGR CHARLES MOREROD OP, 
ÉVÊQUE DU DIOCÈSE DE LAUSANNE-GENÈVE-FRIBOURG
PHOTOS : JEAN-CLAUDE GADMER, DR

Tous les renouveaux 
dans l’histoire 
de l’Eglise ont été 
des renouveaux 
de sainteté, marqués 
par un retour à 
l’Evangile. C’est ce 
dont nous avons 
besoin. 

L’Evangile garde toujours une 
nouveauté, car le Saint-Esprit est source 
de jeunesse permanente.
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Que fête-t-on le 25 mars ?

Célébrée depuis le VIIe siècle, l’Annonciation 
est une fête importante qui passe souvent 
inaperçue en plein Carême. On y commé-
more l’annonce faite à Marie par l’ange 
Gabriel comme quoi elle serait la mère du 
Sauveur. Comme l’Eglise a fixé la naissance 
de Jésus au 25 décembre, il est logique que 
le moment de sa conception virginale dans 
le sein de la Vierge ait été arrêté neuf mois 
plus tôt, signe d’une grande régularité dans 
les cycles… liturgiques.

PAR PASCAL ORTELLI

Question d’enfant Humour

Deux vignerons vaudois sont 
attablés dans une auberge de 
Saint-Saphorin. Au même moment, 
entre un couple d’adeptes de la 
course à pied ruisselants de sueur. 
Ils s’installent près de nos deux viticulteurs 
et appellent le garçon. Celui-ci leur propose 
trois décis de Saint-Saphorin pour étancher 
leur soif. Le couple surpris leur rétorque :
– Mais dis donc garçon, le vin ne fait pas 
passer la soif, vous le savez bien !
Et les deux vignerons de s’exclamer : 
« Heureusement ! »

PAR CALIXTE DUBOSSON

JEUX, JEUNES ET HUMOUR
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SMALL TALK… AVEC ROLAND DECORVET
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t Après vingt-trois ans de carrière chez Nestlé et alors pa-
tron de la branche chinoise du groupe, Roland Decorvet 
quitte tout. En 2014, il part pour diriger bénévolement 
le navire-hôpital Africa Mercy. Aujourd’hui, il s’engage à 
traduire sa foi en un capitalisme responsable et social.

PAR MYRIAM BETTENS | PHOTOS : DR

Pourquoi avoir laissé tomber le 
« meilleur job du monde » pour 
occuper une cabine aussi grande 
que votre garage ?
Au niveau professionnel, j’oc-
cupais aux yeux de tous « un 
des meilleurs jobs du monde », 
mais il y avait un stress énorme 
et j’avais atteint ce que je peux 
considérer comme mon som-
met. Il valait mieux partir au 
sommet que continuer à faire 
la même chose encore pendant 
vingt ans. Du côté privé, le stress, 
les nombreux voyages et la pres-
sion me montraient clairement 
que continuer sur ce chemin-là 
aboutirait à sacrifier ma famille 
et mon couple. Je crois aussi pro-
fondément que chacun dans son 
domaine et sa profession doit 

refléter la gloire de Dieu. J’avais 
donc le besoin de retrouver un 
sens à ma vie en étant là pour les 
autres et en aidant mon prochain.

La responsabilité sociale et spi-
rituelle fait donc partie inté-
grante d’une bonne gestion 
économique ?
Le but d’une entreprise devrait 
être le bien de toutes les personnes 
avec qui elle a des interactions. 
Dire qu’il n’y a que l’actionnaire 
qui compte n’est pas mon concept 
de l’économie. Aujourd’hui, les 
consommateurs veulent com-
prendre ce qu’il y a derrière les 
produits qu’ils achètent. Ce qui 
était à l’époque une sorte d’éco-
nomie de niche est devenu la 
norme et c’est encourageant.

Roland Decorvet s’est installé aujourd’hui avec sa famille en Afrique du Sud.

Aujourd’hui, 
les consommateurs 
veulent comprendre 
ce qu’il y a derrière 
les produits 
qu’ils achètent. 
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Biographie express
Né dans le canton de Vaud en 1965 de deux parents missionnaires, Roland Decorvet passe 
les premières années de sa vie à Kinshasa (RDC). Il garde de ces années-là une affection parti-
culière pour l’Afrique. Celui qui vendait des nouilles Maggi à Bornéo pour Nestlé est propulsé 
patron de la branche chinoise du groupe pendant douze ans. En 2014, il quitte tout et part avec 
sa famille pour diriger bénévolement un bateau-hôpital de l’ONG Mercy Ships durant plus d’un 
an. Fondée à Lausanne et basée sur des valeurs chrétiennes, l’ONG prodigue gratuitement des 
soins médicaux dans plusieurs ports d’Afrique. Roland Decorvet devient le directeur général de 
l’Africa Mercy et gère les quelque 450 collaborateurs bénévoles attachés au navire. Aujourd’hui, 
convaincu que l’industrie agroalimentaire peut aider son prochain, il s’est installé avec sa fa-
mille en Afrique du Sud pour élaborer un modèle d’affaire « mi-Nestlé, mi-œuvre d’entraide » en 
adéquation avec ses valeurs chrétiennes.

Une entreprise peut-elle pro-
duire de manière durable et 
équitable tout en étant extrême-
ment rentable ?
Un des problèmes que nous 
avons dans l’économie est ce 
besoin constant, dû à la pression 
des marchés, d’augmenter tou-
jours plus la profitabilité. D’un 
autre côté, faire du bien a un 
coût et cela serait mentir que de 
dire le contraire. Pour investir 
dans l’équitable et le durable, il 
faut accepter d’être plus patient, 
de recevoir un retour sur inves-
tissement moins élevé. C’est un 
juste équilibre à trouver entre un 
capitalisme sauvage et un autre 
beaucoup plus social.

Aujourd’hui, le continent afri-
cain est le seul à croître écono-
miquement et au niveau de sa 
population. Pourquoi les inves-
tisseurs sont-ils si frileux ?
Les investisseurs européens n’in-
vestissent en Afrique que dans les 
domaines très rentables que sont 
les mines, la télécommunication 
ou la fintech (nouvelles technolo-
gies dont l’objectif est d’améliorer 
l’accessibilité ou le fonctionne-

ment des activités financières, 
ndlr.), mais très peu dans l’indus-
trie qui, elle, permettrait un vrai 
développement. Dans ce secteur, 
il faut être prêt à avoir moins de 
retour sur investissement avec 
un profil risque plus élevé. Très 
peu de gens sont prêts à sauter le 
pas. Il faut trouver un juste milieu 
entre les dons gratuits et un plus 
grand nombre d’investissements 
pour développer le pays.

Dans ce cas, de quelle manière 
aider sans verser dans la pitié ou 
par pure charité ?
Entendons-nous bien, je ne parle 
pas de couper l’aide d’urgence 
ou l’apport médical des ONG 
en Afrique, mais je pense que 
ce continent possède un réel 
potentiel économique. Cepen-
dant, il faut être conscient que 
le rendement sera moindre et 
le risque plus élevé. Par contre, 
l’impact social sera énorme et 
aura, par ricochet, aussi une inci-
dence sur l’Europe. Sans alterna-
tive durable sur place, les jeunes 
Africains tenteront toujours de 
traverser la Méditerranée au péril 
de leur vie.

Le Vaudois a travaillé 23 ans chez Nestlé.



XII L’ESSENTIEL

AU FIL DE L’ART RELIGIEUX

St
at

ue
 d

e 
la

 
V

ie
rg

e 
no

ir
e…

… église des cordeliers (Fribourg)

PAR AMANDINE BEFFA | PHOTO : JEAN-CLAUDE GADMER

Au XVIIe siècle, de nombreux Fribourgeois se rendent à Einsiedeln. 
En effet, le sanctuaire schwytzois est un des lieux de pèlerinage les 
plus importants de Suisse. Naît alors la volonté de construire une 
réplique de la Vierge noire et de la chapelle qui l’accueille. Le but est 
de permettre à ceux dont les finances ou la santé rendent un long 
voyage impossible de bénéficier des grâces. Einsiedeln est très lié à la 
détresse et à la maladie. Les pèlerins ramenaient dans leurs bagages 
des copies de la statue. Ces répliques en argile étaient porteuses de 
protection et de guérison.

Jean Ulrich Wild, le fondateur du projet fribourgeois, s’engage par 
contrat à financer non seulement la construction du sanctuaire, mais 
aussi le matériel nécessaire à la célébration des messes. Les cordeliers, 
pour leur part, promettent de chanter en chœur dans la chapelle tous 
les samedis et à l’occasion des fêtes mariales.

Il existe plus de 500 Vierges noires en Europe. Plu-
sieurs tentatives d’explication de leur couleur ont été 
proposées. Une relecture ultérieure les lie au verset 
du Cantique des cantiques : « Noire, je le suis, mais 
belle. » (1, 5) Toutefois, la théorie la plus probable 
est celle de l’oxydation des pigments. La peinture 
blanche contient du plomb qui, avec le temps, noir-
cit. Les fidèles se sont progressivement attachés à la 
couleur des statues. Ainsi, quand en 1803, la Vierge 
d’Einsiedeln a été restaurée, retrouvant sa teinte 
claire d’origine, les pèlerins ne l’ont pas acceptée. 
La statue a alors été recouverte de peinture noire. 
Le modèle fribourgeois est peint en noir depuis sa 
création pour correspondre au modèle.

La Vierge porte Jésus dans ses bras. L’enfant tient 
dans la main un oiseau. Il pourrait s’agir d’un 
chardonneret. L’oiseau annonce la Passion. La cou-
leur rouge de sa tête évoque le sang versé et son 
nom rappelle la couronne d’épines. Cela donnerait 
un autre sens aux riches atours dont Jésus est paré. 
C’est un roi, mais pas à l’image de ce monde.

Il existe plus de 500 Vierges noires
en Europe.

La Vierge porte Jésus dans ses bras.
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PAROLES DE JEUNES, PAROLE AUX JEUNES
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PAR MARIE LARIVÉ | PHOTO : DR

A tour de rôle, des jeunes de divers cantons romands 
profitent de cet espace de liberté pour évoquer un sujet 
qui les intéresse. Au tour de la jeune vaudoise Marie 
Larivé de prendre la plume. 

Source de promesses infinies, 
mais aussi terreau fertile des 
abus, l’idéal recueille nos grands 
écartèlements. Car souvent, 
l’idéal et notre humanité s’en-
trechoquent. Dymas de Lassus, 
prieur de la Grande Chartreuse, 
l’évoque en ces mots : « Il y a 
des limites à notre être humain, 
à nos forces physiques à notre 
santé, à notre psychisme, et là se 
trouvent les risques de l’amour : 
l’amour n’a pas de limites. Per-
sonne n’aimera jamais trop, mais 
les moyens destinés à développer 
l’amour comportent des limites 
et si celles-ci sont dépassées, le 
moyen peut donner la mort au 
lieu de la vie » (Risques et dérives 
de la vie religieuse, p. 31).

Nouveaux ajustements
Quitter une communauté reli-
gieuse n’est pas quitter le grand 
Amour, mais plutôt un chemin 
qui peut y mener. On peut parler 
de bifurcation, de choix, de chute, 
de libération ou bien d’autres 
mots encore, car il y en a autant 
que d’histoires personnelles et 
ces mots changeront encore pour 
chacun, probablement, au fil du 
temps. Là où peuvent se mêler 
la culpabilité, le soulagement, la 
colère ou la paix, encore l’idéal 
fraye son chemin. Poursuivre 
l’Amour infini demandera de 
nouveaux ajustements, différents 
des grands élans précédents, mais 
dans ce nouveau quotidien, banal 

et commun, la sainteté peut là 
aussi pousser.

Points d’ancrage
« Toutes les vertus chrétiennes 
sont suspendues entre deux 
abîmes : notre être de créatures 
tirées du néant et l’infini de 
Dieu qui nous attire à lui. Que 
l’un des deux points d’ancrage 
lâche et la vertu se mue en folie. 
Nous n’avons pas à choisir entre 
l’humain et le divin, le Christ 
qui est notre voie a uni les deux 
en sa personne et la spiritualité 
n’est plus chrétienne si elle ne 
tient pas les deux ensemble », 
écrit encore Dymas de Lassus 
(p. 208). Au milieu de ces deux 
abîmes que beaucoup ont frôlés à 
des périodes de leur vie, émerge 
une existence à toujours davan-
tage simplifier, loin des rêves et 
des craintes. Un nouveau chemin 
s’ouvre où, là aussi, Dieu peut être 
le grand idéal. Un Dieu qui reste 
le même alors que nous chan-
geons, un Dieu qui nous attend, 
patiemment.

A tout instant, c’est dans notre 
plus simple humanité que l’idéal 
pourra être poursuivi. Non pas 
comme horizon grandiose et 
héroïque, mais dans cet équi-
libre du quotidien qui unit le plus 
grand Amour à notre humble 
réalité incarnée, ici et mainte-
nant.

Marie Larivé est éditrice, titulaire 
d’un master de théologie et rédactrice 
dans plusieurs médias.
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Nom officiel : Ordre des chartreux ou Ordre cartusien. 
Fondateur : saint Bruno (vers 1030 – 6 octobre 1101).
Date de fondation : 1084 pour la Grande Chartreuse et 1295 pour La Valsainte.
Sigle : O. Cart.
Devise : « La Croix demeure tandis que le monde tourne ».
Habit : une tunique blanche et une cuculle (scapulaire avec une bande de tissu qui 
relie les deux pans) avec capuchon, de même couleur.
Organisation : chaque monastère est dirigé par un prieur élu au service des moines 
du cloître (prêtres) et des frères convers.
Les moines du cloître passent la majorité de leur temps en ermitage, véritable « désert à 
l’intérieur du désert », composé d’une chambre, d’un atelier et d’un jardin où ils prient, 
travaillent, mangent et dorment. Ils ne sortent de la cellule que pour les activités com-
munes prévues : prière liturgique à l’église, récréation et promenade hebdomadaire.
Les frères occupent une cellule plus petite, sans jardin ni atelier, car une part importante 
de leur journée se passe dans le lieu où chacun travaille, en solitude, au service de la 
communauté.
Mission : la contemplation et la prière continuelle vécues dans une consécration totale 
à Dieu, en renonçant aux contacts sociaux ordinaires autant que le permettent l’équilibre 
des personnes et la charité chrétienne.
Présence en Suisse et dans le monde :
La chartreuse de la Valsainte dans le Val de Charmey (FR).
Outre la maison-mère dans le massif de Chartreuse au-dessus de Grenoble, l’ordre 
compte une vingtaine de monastères dans le monde dont cinq de moniales.
Une particularité : le grand office liturgique de la nuit entre minuit et 2h du matin.
Pour aller plus loin : le film Le grand silence, disponible sur playsuisse.ch 

PAR PASCAL ORTELLI | PHOTO : JEAN-CLAUDE GADMER

De nombreuses communautés composées de religieux ou de laïcs sont 
présentes en Suisse romande, comme autant de témoins de la vitalité et 
de la diversité de l’Eglise. Ce mois-ci, cap sur les chartreux de La Val-
sainte qui mènent une vie de prière et de solitude.

« Etre chartreux, c’est… »
PAR UN CHARTREUX DE LA VALSAINTE

« Une vie de silence, de solitude pour Dieu, de 
prière continuelle. Une vie de louange, qui s’étend 
durant la liturgie de la nuit, lorsque le monde som-
meille. Une vie partagée avec des frères, où chaque 
solitaire accomplit sa tâche, dans la charité mu-

tuelle. Une vie exigeante : comme pour Jésus, le désert est le lieu du combat spirituel. Mais le 
Christ est notre paix ! Il mène le chartreux dans la solitude pour l’unir à Lui dans un amour intime, 
qui se diffuse dans la prière pour tous les hommes, surtout les plus souffrants. »
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FAIRE RECETTE
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Vårfrudagen… à vos souhaits ! Mieux vaut ne pas avoir 
un ch’veu sur la langue pour prononcer le nom de la fête 
de l’Annonciation en suédois. Chez nous, il est normale-
ment d’usage de manger du poisson ce jour. En Suède, 
pays de spécialités marines et de surcroît protestant, il 
est coutume de préparer… des gaufres.

Découvrez la recette
avec ce QR Code.

PAR MYRIAM BETTENS | PHOTO : DR

Petit vocabulaire culinaire suédois
Prinsesstårta : gâteau suédois traditionnel, composé de couches de génoise, de confiture de 
framboise, de crème pâtissière vanillée et enveloppé d’une fine couverture de pâte d’amandes 
verte. Le gâteau « IKEA » par excellence !

Surströmming : hareng fermenté durant plusieurs mois et traditionnellement dégusté à Noël 
ou à Pâques. L’odeur très prononcée de ce met retient souvent d’y goûter…

Våfflor : pluriel de gaufre.

Quittons un peu nos romandes 
contrées pour nous diriger vers 
le pays du prinsesstårta, du 
surströmming et des våfflor sué-
doises. L’anecdote liée à cette 
tradition culinaire se base pour 
ainsi dire… sur un malentendu. 
La fête de l’Annonciation se tra-
duit par Vårfrudagen, le jour de 
Notre Dame. La gaufre se dit, 
quant à elle, våffla, dont la forme 
våffel n’est utilisée que dans les 
mots composés. Entre la pronon-
ciation de vårfru et våffel, il n’y 
a qu’un pas… le peuple suédois 
a fait l’amalgame entre les deux. 
Le 25 mars, commémorant nor-
malement l’annonce de la mater-
nité divine de la Vierge Marie 
par l’archange Gabriel, s’est donc 
transformé au fil du temps en 
Våffeldagen : le jour des gaufres !

Mieux vaut deux fois qu’une !
Une chose tout à fait étonnante 
concernant la fête de l’Annoncia-
tion en Suède : le culte à la Vierge 

Marie n’y est pas très présent, 
mais les calendriers comportent 
pourtant deux jours dédiés à cette 
célébration. Le Marie bebådelse-
dag ou Våffeldagen (dont nous 
avons parlé plus haut) toujours 
fêté le 25 mars, et le Jungfru Marie 
bebådelsedag qui, dans l’Eglise 
de Suède, se célèbre le dimanche 
qui tombe entre le 22 et le 28 
mars, sauf si c’est le dimanche des 
Rameaux ou celui de Pâques.

Våffeldagen : le jour des gaufres.
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PAR CALIXTE DUBOSSON ET LA LIBRAIRIE SAINT-AUGUSTIN

Vivre en Dieu
Claire Dumont

Dans la tradition chrétienne, diverses formes de vie consacrée sont 
apparues pour répondre à la quête humaine et spirituelle. Certaines 
ont développé davantage le service évangélique de la charité envers les 
pauvres. D’autres se sont tournées résolument vers la recherche d’absolu 
inscrite dans nos cœurs. Toutes, à leur source, ont bénéficié d’une expérience boulever-
sante des fondateurs et des fondatrices. 
Dans ce livre, l’auteure s’applique avec bonheur à dévoiler les nouveaux visages de la vie 
consacrée, précieux trésor dans des vases d’argile. Elle ouvre à une vision plurielle et 
créatrice, où la quête de l’Absolu est première.
Editions Mediaspaul, Fr. 27.70

 A commander sur :
● librairievs@staugustin.ch
● librairiefr@staugustin.ch
● librairie.saint-augustin.ch

Dieu passe tout près de nous
Bénédicte Delelis

D’une plume poétique et nourrie par les plus grands 
auteurs, Bénédicte Delelis nous entraîne dans une 
aventure spirituelle lumineuse. Ses méditations 
s’appuient sur l’exemple des saints comme sur les 
situations de notre vie ordinaire pour y découvrir, sous le poids 
des épreuves ou le voile du quotidien, la force de la Résurrection 
déjà à l’œuvre. Elle éclaire d’une manière aussi incarnée qu’en-
thousiasmante les mystères de la foi pour nous aider à en vivre.
Editions Emmanuel, Fr. 25.50

Le chemin des estives
Charles Wright

« Partout, il y avait 
t rop de br u it , 
trop de discours. 
Un jour, j’en ai 
eu marre de cette 
frénésie et je suis 
parti. Certains vont chercher le 
bonheur en Alaska ou en Sibé-
rie, moi je suis un aventurier de 
la France cantonale. » Sans le 
moindre sou en poche, misant 
sur la générosité des gens, un 
jeune aspirant jésuite s’échappe 
de la ville et de la modernité avec 
le désir de renouer avec l’élémen-
taire. Il s’offre une petite prome-
nade de sept cents kilomètres à 
pied. Le chemin des estives, récit 
de ce voyage, est une ode à la 
liberté, à l’aventure spirituelle. 
On y croise les figures de Rim-
baud, de Charles de Foucauld, 
mais aussi des gens de caractère, 
des volcans, des vaches. Au fil 
des pages, une certitude se des-
sine : le bonheur est à portée de 
main, il suffit de faire confiance 
et d’ouvrir les yeux.
Editions Flammarion, Fr. 36.–

Dessine-moi la prière
Laure Enplume – Alba Ariza

« Dessine-moi un mouton », demande le Petit 
Prince. Et Saint-Exupéry s’en tire en dessinant la 
caisse où est le mouton. Avec Dessine-moi la prière, 
c’est le trésor de notre vie intérieure qui est donné 
à voir en dessins. Nous suivons deux adolescents : Pablo, plein de 
questions et Tim son ami enthousiaste qui vient de découvrir la 
vie spirituelle. Pour partager ses découvertes, Tim fait un résumé 
en dessins. Pablo a la mauvaise idée de les regarder en cours et se 
les fait confisquer. S’ensuit une recherche pleine de péripéties qui 
les conduit jusqu’à une abbaye…
Editions du Carmel, Fr. 22.50
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INFORMATIONS

 Epiphanie 
Place du Lignon 32
1219 Le Lignon
Tél. 022 796 47 44
epiphanie@cath-ge.ch
CCP 12-18404-8
Secrétariat: Véronique Baertschi
me de 9h à 11h, ve de 15h à 17h30 

 Sainte-Marie du Peuple 
Av. Henri-Golay 5, 1203 Genève
Tél. 022 796 64 64
ste-marie@bluewin.ch
CCP 12-5091-2
Secrétariat : 
Catherine Lachavanne
ma et ve de 8h30 à 11h30

 Saints-Philippe et Jacques 
Ch. de Poussy 33, 1214 Vernier
Tél. 022 341 34 93
paroissedevernier@bluewin.ch
CCP 12-13921-6
Secrétariat : Chantal Jaquier
lu, je de 8h à 12h ; ma 8h à 11h30 
ve de 13h30 à 16h30

 Saint-Pie X 
Ch. du Coin-de-Terre 2
1219 Châtelaine
Tél. 022 796 99 54
paroissepiex@bluewin.ch
CCP 12-16557-8
Secrétariat : Silvana Moschella
lu et ma de 8h à 11h30
je et ve de 13h30 à 18h

 Chapelle de Cointrin 
Ch. du Ruisseau 36
1216 Cointrin
Tél. 022 723 22 25
CCP 12-15430-9

Unité pastorale       CCP 17-253216-2

Horaire des messes  
Dimanche 11h
Mardi 18h30

Horaire des messes  
Dimanche  9h30
Mercredi 8h30

Horaire des messes 
Samedi  18h
Vendredi 18h

Horaire des messes  
Dimanche 10h30 à Saint-Pie X
Mercredi (église)  8h30 
Jeudi (église)  8h30

 

Horaire des messes  
Dimanche  9h
Mardi  9h

(Suite de la partie paroissiale)
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UP Boucles du Rhône

Numéros de téléphone 
des prêtres :
– Père Gabriel, 022 796 99 54
– Père Augustin, 022 796 99 72

En mars pour notre unité pastorale (UP)
Mercredi 23 20h Tables de la P(p)arole, à la salle de paroisse du Petit-Saconnex

Mercredi des Cendres le 2 mars
Trois messes des Cendres vous sont proposées :
8h30  Sainte-Marie du Peuple  Messe sans certificat
18h  Saint-Pie X   Messe avec certificat
18h  Epiphanie   Messe avec certificat

Le Calvaire. Huile sur toile de 1891 d’Etienne Dinet au Musée des Beaux-Arts de Nice.


